
Paroisse du Sacré-Coeur en Puisaye  

Feuille de la semaine (N°69) 

Semaine du 1er au 8 juillet 2018

Agenda hebdo :  

Mardi 3/07 : 18h 
réunion EAP ; 

Mercredi 4/07 : 
9h messe à 

l’oratoire  ; 17h 
permanence du 

prêtre ; 

Jeudi 5/07 : 18h 
messe à l’oratoire 

suivie de 
l’adoration du St-

Sacrement  

Vendredi 6/07 : 
15h30 messe à la 

maison de 
retraite de St-

Sauveur  

Samedi 7/07 : 
15h30 mariage à 
Charny ; 18h30 
messe à Treigny  

Dimanche 8/07 : 
11h messe à St-
Fargeau suivie de 

baptêmes 

13e dimanche du temps ordinaire B 


L’évangile de ce dimanche nous montre le passage d’une « foi 
hésitante » vers une « foi plénière en la résurrection » (Marcel 
Domergue).
Au départ, le chef de synagogue et la femme qui souffre d’hémorragies 
sont  dans une attitude quasi magique. Le premier réclame une 
imposition des mains mais Jésus ne l’accorde pas. Il prend la main de la 
petite fille et lui parle («Lève-toi ! »).
 La femme croit à la valeur du contact physique avec le vêtement de 
Jésus. Elle pense qu’en touchant seulement le vêtement du Jésus elle 
sera guérie. Jésus va l’obliger à entrer dans un face à face avec lui (alors 
qu’elle se tenait derrière lui), à entrer dans un processus de 
communication (« dire toute la vérité »).
Ce passage met en lumière l’importance d’une relation personnelle avec 
Jésus pour une foi plénière.  
Entrer en relation directe avec lui. Lui parler. L’écouter. Se laisser sauver 
par lui.

Autre question : est-ce qu’être guéri c’est être sauvé ?
Le thème de la guérison est un thème très à la mode aujourd’hui sur le 
marché du religieux. Il ne faut pas rejeter cela mais il faut discerner.
En effet, le salut ne se confond pas tout à fait avec la santé. 
Dans ces paroles adressées à la femme, « Ma fille, ta foi t’a sauvée. Va 
en paix et sois guérie de ton mal. » , nous voyons bien que Jésus 
distingue les deux. Le plus important c’est le salut. La guérison est 
donnée comme par surcroît, comme un signe du salut. 

Que demandons-nous à Jésus ? 
Réfléchissons sur la très belle demande de Jaïre : « Pour qu’elle soit 
sauvée et qu’elle vive ». 
Le salut c’est la vie. Mais quelle vie ?
Le Grec du NT utilise plusieurs mots pour désigner la vie :
-la vie biologique = le bios (ex. Luc 8, 14 = « les plaisirs de la vie ») ;
-être en vie = la psuchè (litt ; avoir le souffle de vie) (ex. Jean 10, 11 : « le 
bon berger est prêt à donner sa vie pour ses brebis ») ;
-avoir en soi la vie, la vie en plénitude = la zoê. (ex. Jean 6, 35 : « Je suis 
le pain de la Vie »).
Demandons à Dieu cette vie en plénitude.
Creusons en nous ce désir.
« La gloire de Dieu, c’est l’homme vivant et la vie de l’homme c’est la 
vision de Dieu » (saint Irénée de Lyon). 
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